
Le village d’Ambolo 

 

 

VERN TIERS MONDE accentue ses activités à Ambolo, il est nécessaire de connaître un peu  plus ce village.  

A 32 km au Nord de la capitale Antananarivo, Ambolo se situe dans la région Analamanga, District 

Antananarivo Avaradrano (Nord) et commune Talata Volonondry. Le village est divisé en cinq quartiers.  

Voici, brièvement, l’histoire du village. Andrianampoinimerina (1787-1810), roi d’Ambohimanga (à 15 km, 

au Nord de la capitale) aime visiter la région d’Ambolo, Talata. C’est en souvenir de ces visites que des 

blocs de pierres sont dressés dans un lieu à Ambolo.  Andriananampoinimerina (Seigneur vénéré par les 

Merinai), est le roi le plus puissant des Hautes Terres Centrales. Il a l’intention de construire un marché à 

Talata (qui veut dire mardi). A cette occasion, le roi veut donner en sacrifice un mouton de pelage rouge. 

Le mouton en question est trouvé à Ambolo. Aussi, le roi a dénommé Talata : Talata Volonondry (Mardi 

pelage de mouton). De même, il a décrété que le nom du village où on a trouvé le mouton sera nommé 

« pelage de mouton » : Ambolonondry. Plus tard, un notable du village a jugé plus pratique de nommer 

le village avec le diminutif « Ambolo ».  

 

          
Les deux pierres dressées marquant le passage du roi      Ancienne muraille 

 

Le village compte 1055 habitants dont 43% des jeunes et, en moyenne, cinq personnes par famille. La 

majorité de la population vit de l’agriculture,  d’élevage, d’artisanat. Les  paysans cultivent du riz, des 



oignons, patates, et des cultures maraîchères surtout du haricot et des petits pois. Les paysans d’Ambolo 

vendent eux-mêmes leurs produits à Talata Volonondry pendant le jour de marché qui est justement le 

mardi (talata), ou chaque jour au marché d’Andravoahangy, dans la capitale. Aussi, quotidiennement, le 

taxi-brousse de Talata fait deux voyages jusqu’à Ambolo pour transporter les marchands d’Ambolo dès 2 

heures du matin afin d’être à l’heure pour « le marché des paysans » du marché d’Andravoahangy. Là, ce 

sont les paysans qui vendent directement les produits de leurs champs jusqu’à 7 heures du matin.  

Les paysans vivent aussi de l’élevage des bœufs, des cochons, de la volaille. Quelques paysans élèvent des 

vaches laitières. L’apiculture est pratiquée par une minorité, en méthode traditionnelle. VERN TIERS 

MONDE essaye de relancer l’apiculture à Ambolo en la modernisant. La redynamisation ne fait que 

commencer, avec l’aide des parents d’élèves de l’école publique. Comme dans plusieurs endroits du pays, 

les bœufs aident à l’agriculture en transport, en engrais, au labour. L’artisanat est aussi une activité 

paysanne à Ambolo avec la broderie, la sculpture et la menuiserie.  

L’eau potable est distribuée à l’aide de bornes fontaines. Contrairement à certains villages, Ambolo jouit 

de l’électricité.  Mais c’est encore un privilège.  Ainsi, l’école primaire publique n’en a point. La majorité 

des villageois dispose d’un poste radio.  

 
Une borne fontaine 

En matière d’’éducation le village a son EPP ou école primaire publique, son CEG ou collège 

d’enseignement général et d’un collège privé. Plusieurs jeunes sont bacheliers et quelques-uns font même 

des études supérieures dans la capitale. Le sport attire les jeunes, surtout le foot.  

Le village d’Ambolo fait face à  des problèmes comme celui du transport. La route n’est point en bon état. 

Les cinq kilomètres qui relient le village à son chef-lieu de commune est une route  secondaire.  Aussi en 

saison de pluie, la route est boueuse, presque impraticable. La santé reste également un problème.  

Le village ne dispose pas de dispensaire. En cas de maladie, il faut aller au village voisin ou à Talalta 

Volonondry. Souvent il est nécessaire de consulter un médecin privé. Dans ce cas, la consultation est 



payante. Les médicaments coûtent chers. Le problème sanitaire est d’actualité dans notre pays. Se faire 

soigner n’est pas à la portée de  la majorité paysanne. Le village d’Ambolo n’échappe pas à ce problème.  

 

 
Match de foot dans la cour de l’Ecole Primaire Publique 

 

Le village n’a point de bureau administratif. A Madagascar, les gens du village ou du quartier en ville se 

groupent en « Fokontany » (association des gens du village ou du quartier). C’est un groupement 

administratif dirigé par un chef fokontany (chef du village), une sorte de maire. Ainsi, le bureau du 

fokontany est comme une mairie. Certains papiers administratifs sont délivrés par le Fokontany tels que 

le certificat de résidence ou le certificat de vie. Ambolo n’a point un bureau du fokontany. Le village n’a 

pas non plus de « tranom-pokonolona » (grande salle du fokontany).  

Ce village dispose de personnes de bonne volonté désireuses de développer leur village. Mr Roger et Mr 

Patrick, originaires d’Ambolo, enfants du pays, sont de ces personnes qui cherchent des moyens pour 

développer le village d’Ambolo. C’est ainsi que VERN TIERS MONDE a pu améliorer l’EPP et aider à une 

remise à niveau de l’apiculture. Comme beaucoup de villages de Madagascar, Ambolo a des projets de 

développement : nouveaux poteaux d’électricité, construction d’un dispensaire, agrandissement du CEG 

et de la route. Ambolo a grand besoin de partenaires motivés comme VERN TIERS MONDE. 

 

                          Michel et Edmine.  

 

i Les Merina forment un peuple occupant la partie nord des hautes terres centrales de Madagascar, gravitant 

autour de la région d'Antananarivo. 

                                                           


